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PIETRO KAND LER: Lo sviluppo storico deha citta e del territorio di 

Trieste descritto in XXIV tavole topografiche (XXIV Topographische 
Tafeln die Geschichtliche Entwikelung der Stadt Triest Abstellend). 
Premessa di Giulio Cervani. Edizioni deha Cassa di Risparmio di 
Trieste, Trieste 1975. — Cartolare di Pi ani e Carte dove si descrive la 

Storia di Trieste e del suo Territorio. Saggio introduttivo, commenti e 
cura scientifica di Giulio Cervani. Edizioni deha Cassa di Risparmio 
di Trieste, Trieste 1975. 

Trieste, cette ville situee au coin le plus recule de la Mer Adriatique, a une 
histoire tres interessante. D'origine illyrienne, son histoire commence avec la con-
quete romaine. Sa destinee a ete determinee par sa position geographique et par 
son caractere de colonie romaine placee sur la mer et entouree de populations 
indigenes. Envahie par les Gothes, annexee l'empire byzantin (539), elle a dü 
soutenir de longues luttes pour sauvegarder son autonomic. D'abord, au temps de 
Charlemagne elle defend la lex antiqua contre l'introduction des coutumes et des 
bis germaniques. Plus tard elle est aux prises avec Venise, laquelle elle ne veut 
pas se soumettre, et est menacee par le pouvoir croissant des eveques. En 1382 ce 
sont les Habsbourgs qui l'occupent pour avoir un debouche la mer. 

Depuis cette date, Trieste ne manque pas de lutter pour son autonomic, con-
sciente comme elle est de son origine romaine et italique. Elle est surtout jalouse 
de sa culture et de sa triestinite (si l'on peut dire ainsi), qu'elle veut defendre contre 
le monde slave, dont elle est entouree, aussi bien que contre la culture autrichienne. 
Au 18e siecle, devenue une ville cosmopolite au commerce florissant, tout en as-
similant la fonction qui lui revenait du fait d'etre le port principal de l'Etat au-
trichien, elle continue sa politique autonomiste traditionnelle au nom de ses interets 
mat eriels. 

L'histoire de ses institutions, de ses statuts municipaux, des fractions politiques 
en est le ternoignage irrefutable. Avec le Risorgimento, aux fractions philo-autrichieru~e 
et autonomiste s'ajoute celle des patriotes italiens. Meme alors des efforts sont 
deployes en vue de faire de Trieste un port franc caractere international: l'histoire 
de Trieste est l'histoire d'une ville isolee, qui a dü creer ses propres moyens d'exis-
tence, d'une population qui, malgre les conditions geo-politiques defavorables, 
n'a pas voulu etre ignoree par l'histoire. Trieste peut etre fiere de son histoire, qui 
lui a fait gagner un caractere particulier unique dans le monde italien et mediter-
raneen. Aujourd'hui encore les Triestins ont vif le culte de leur ville et de le~~rs 
grands citoyens —ecrivains, artistes, historiens, politiciens—; ils vivent replies 



586 	 B~BL~YOGRAFYA 

sur leur histoire et sur leurs problmes actuels. Ils ne sont pas des Italiens qui 

ont un attachement singulier leur ville, ils sont avant tout des Triestins dont 

Pitalianite est un caractere fondamental. 

L'historien-archeologue-cartographe-geographe Pietro Kandler ( ~~ 805 - 1872) 

est, de ce point de vue, un personnage hautement representatif de sa ville natale. 

Toutes ses recherches ont pour objet son pays: Trieste et l'Istrie. Son activite multi-

forme de savant vise â detacher des tenkbres des temps passes l'histoire de Trieste 

et de l'Istrie. Il est persuade que la connaissance du passe permettra â ses concitoyens 

d'etablir d'une façon sûre les voies â suivre pour garantir l'avenir de la ville. Pour 

Kandler ce qui compte c'est Trieste; l'italianite de Trieste n'est pas pour lui une 

raison suffisante pour determiner son annexion â l'Italie; mais elle l'est pour de-

fendre l'autonomie de la ville face â l'Autriche. 

La fine analyse qu'a faite de Kandler un historien triestin â la methode rigou-

reuse et au jugement objectif, le Prof. Giulio Cervani de l'Universite de Trieste 

(Introduction au livre de Pietro KANDLER, Storia del Consiglio dei Patrizi di Trieste 

dall'anno 1382 all'anno 1809 con docu~nenti. Trieste, Edizioni della Cassa di Risparmio 

di Trieste, 1972, pp. IX-LVI) a tranche, je crois, d'une façon decisive la controverse 

sur son austriacantismo. Cervani, â la fin de son etude aboutit it un jugement qui me 

semble tout it fait equitable: "...egli era il moderato, era l'uomo che nel suo amore 

per la patria triestina aveva, in fondo, costruito un edificio non piccolo —l'idea di 

una Trieste godente di una particolare situazione nell'Austria— per assicurare ad 

essa prcsp.-zita, libertâ ordinata, tutela della nazionalitâ linguistica e culturale, 

in forza della legge ... Il Kandler era un uomo di grande fiamma, un uomo di 

molte nobili passsioni, anzi un uomo con una grande fiamma che stava al di sopra 

di ogni altra: l'amore per la sua cittâ" (o.c., pp. LV-LVI). 

Trieste a ete annexee â l'Italie â la fin de la premiere guerre mondiale, avec 

toute l'Istrie et un hinterland assez vaste. Elle pouvait esperer de continuer â jouer 

son rûle de debouche â la Mediterranee des pays de nouvelle formation (l'Autriche, 

l'Hongrie et la Tchecoslovaquie), mais it la fin de la derniere guerre elle a ete re-

duite au bout d'un long couloir littoral, privee de son hinterland et exclue de la 

presqu'lle istrienne. 

Des deux oeuvres de l'historien Kandler que la Caisse d'epargne de Trieste 

a entrepris de publier en 1975 apr6 ~~ 19 ans de leur execution, Pune est un album 

de 24 cartes topographiques composeit l'occasion de la visite â. Trieste de François 

Joseph et de l'imperatrice Elisabeth (20-25 novembre 1856). La ville qui avait 

toujours pretendu â une place d'honneur particuliere dans l'empire en faisant 

valoir son importance de port principal et son histoire antique de ville autonome 

aux traditions et culture italiques, voulut en cette occasion rendre hommage it la 

famille imperiale par un accueil chaleureux. Kandler, membre de la commission 

d'accueil, proposa et composa l'album qui etait un synopsis en 24 cartes topographi-

ques de l'histoire de Trieste consideree du point de vue de ses relations avec la 

glorreiche Haus des Habsbourgs. 
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Il en f it cinq copies, dont trois reliees en velours rouge, destinees au couple 

imperial et â l'archiduc Ferdinand Maximilien, frere de l'empereur. Ces cartes 

peintes â l'aquarelle illustrent les vicissitudes historiques, politico-territoriales, 

ecclesiastiques et urbanistiques de Trieste. Kandler s'etait propose de composer 

cartes pour la ville et 20 pour son territoire, mais au cours de son travail il vit 

que 24 tables suffisait pour rendre le tableau synoptique voulu. Les cartes ~~ â 12 

illustrent l'histoire du territoire (les cartes 10â 12 nous donnent la division en dio-

ceses) ; les cartes 13 â 24 nous donnent un aperçu du developpement de la ville 

partir du debut du 5e siecle a. J.C. jusqu'â 1856, date de la visite imperiale, avec 

une reference particuliere au probleme des relations de Trieste avec l'Autriche. 

C'est un travail d'occasion d'une valeur historico-culturelle reduite sans doute, 

mais, comme le remarque le Prof. Cervani, il nous donne les constantes de Pinterpre-

tation kandlerienne. 

L'autre oeuvre de Kandler, le Cartoliere, publiee par la Caisse d'epargne de 

Trieste avec une savante introduction sur la politique de l'Autriche en Italie et 

la visite de François Joseph â Trieste, due au Prof. Cervani, n'etait point, dans 

l'intention de l'auteur, destinee au public. C'etait un dossier oü l'auteur avait 

voulu recueillir les documents pour son album; c'etait un dossier historico-cartogra-

phique tellement riche que Kandler y ajouta toute sorte de documents pouvant 

interesser l'histoire de Trieste et l'utilisa pour la composition de son oeuvre majeure, 

Storia del Consiglio dei Patrizi di Trieste, clite en 1858. 

Le Prof. Cervani, dans son essai introductif (pp. VII-XXVI) etudie la situation 

politique et les raisons qui faisaient croire la monarchie autrichienne qu'un chan-

gement de l'opinion publique italienne et europeenne serait intervenu â la suite 

de la visite de François Joseph â Trieste. C'est une analyse penetrante de la politique 

du gouvernement autrichien qui, selon Cervani, tout epris de son ideal de la Mit-

teleuropa, ne touchait point le probleme fondamental: celui de la coexistence des 

pretentions pangermanistes et des aspirations de l'austroslavisme (p. IX). 

Placee entre l'industrie germanique et son marche naturel —le Proche Orient—, 

l'Autriche songeait â profiter de cette nouvelle situation pour activer son commerce 

et cette nouvelle fonction mediatrice de l'empire promettait â Trieste un accroisse-

ment de son importance sur les plans economique et cornmercial. C'etait dans cet 

esprit que les dirigeants et les milieux commerciaux et financiers de Trieste ac-

cueillaient la famille imperiale. 

Dans le dossier de Kandler sont reunies des cartes de Trieste et de son terri-

toire, des reproductions d'epigraphies, de monnaies, de medailles, de sceaux, d'armes 

de la ville; y sont ramasses des documents, des projets concernant le devoleppement 

du port, des reproductions des vues de Trieste, des portraits d'empereurs, etc. 

Le dossier, beaucoup plus et beaucoup mieux que l'album, etale l'attachement 

de Kandler â sa ville, et il nous fait voir comment s'est cree et s'est form e l'esprit 

de la triestinit6. 
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On doit ffficiter les dirigeants de la Caisse d'pargne de Trieste pour la publica-

tion de l'album et du dossier, remarquable entreprise dWition scientifique, et l'on 

sait gr au Prof. Cervani qui, par sa prd'ace l'une des oeuvres et l'essai et les 

commentaires l'autre, les a rendu accessibles aux profanes. 

L'historien int&ess 	l'histoire de Trieste, ses relations avec les Habsbourgs 

et 	la politique autrichienne l'gard de l'Italie, trouvera dans ces deux oeuvres 

~~ne source riche de documents et d'informations de toute sorte. Et ceux qui ont 

connu Trieste, qui y ont vecu et qui l'ont ai~n, ne manqueront pas de remarquer 

que l'entreprise de la Caisse d'pargne et les soins du Prof. Cervani t6noignent de 

la continuit, chez les Triestins, du culte de leur ville. 

Prof. Dr. SUAT SINANO~LU 


